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Alerte aux faux médicaments
Santé. Le marché parallèle des médicaments contrefaits s'amplifie, notamment via
internet. A l'impact économique s'ajoutent les risques pour la santé.

INFOGRAPHIE -- Qui n'a jamais reçu dans sa

boîte e-mail une publicité douteuse proposant du

Viagra à prix cassé ou des pilules amincissantes à

tarifs imbattables ? La multiplication de ces

courriels indésirables constitue la partie émergée

de l'iceberg du marché parallèle des faux

médicaments, rendu aisément accessibles via

internet. Un marché qui a des conséquences

économiques très importantes pour l'industrie

pharmaceutique mais aussi qui constitue un

risque majeur pour la santé de ceux qui

commandent ces faux médicaments sur internet.

Pour la première fois, une enquête internationale

vient de mettre au jour l'ampleur du phénomène.

Réalisée à l'initiative du laboratoire Pfizer - le

père du Viagra - l'étude « Cracking Counterfeit Europe » menée dans 14 pays européens estime à plus

de 10,5 milliards d'euros par an le marché des faux médicaments en Europe.

En France, ce marché représenterait près de 1 milliard d'euros. « Une personne interrogée sur cinq,

soit l'équivalent de 77 millions d'individus, reconnaît acheter des médicaments délivrés uniquement sur

ordonnance en dehors des circuits autorisés. En France cela représente 14 % des personnes

interrogées, soit 6,9 millions d'individus. Il est également inquiétant de constater que des millions

d'internautes achètent sur internet des médicaments de prescription, sans savoir qu'entre 50 et 90 %

des médicaments vendus en ligne sont des contrefaçons », explique Pfizer.

Si la France est moins touchée que les États-Unis ou les pays en développement par la vente de faux

médicaments, ces derniers sont de plus en plus nombreux en Europe. « Le nombre de médicaments

contrefaits passant les frontières de l'Europe a été multiplié par six en deux ans, passant de plus d'un

demi-million en 2005 à plus de 4 millions en 2007 », souligne Pfizer. Fin 2008, l'action douanière

européenne « Medi-Fake » sur les médicaments illégaux et contrefaits avait conduit à la saisie record

de 34 millions de faux comprimés.

L'Organisation mondiale de la santé (OMS), qui estime de son côté que 50 % des médicaments vendus

sur internet sont des faux, a d'ores et déjà tiré le signal d'alarme et appelé à la mobilisation pour

endiguer le fléau. Le groupe IMPACT qu'elle a créé impulse des actions pour renforcer la législation,

intensifier la répression de ce trafic et promouvoir des technologies pour vérifier l'authenticité des

médicaments (via ADN, nanotechnologies, etc.). Mais c'est aussi sur le plan de la pédagogie que les

efforts doivent porter avec, par exemple, la labellisation des sites internet médicaux ou la création de

brochures de mise en garde. Philippe Rioux

HON : label des sites de santé

Mieux informer le grand public et les professionnels, c'est aussi leur assurer que le site internet

médical sur lequel ils se trouvent délivre des informations de qualité. C'est pour cela que la fondation

suisse Health On the Net (HON), une organisation non gouvernementale, a mis au point le HONcode, le

plus ancien et le plus utilisé code de déontologie fiable pour l'information médicale. Il certifie déjà 6500

sites web dans 118 pays. En France, le ministère de la Santé, entre autre, est labellisé HON.
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Expert. La réaction des entreprises du médicament

« La France est moins exposée que d'autres »

Philippe Lamoureux est le directeur général du LEEM*.

La contrefaçon de médicaments est-elle importante ?

À l'échelle mondiale, on évalue à 10 % les médicaments contrefaits pour un montant de 45 millions de

dollars. Mais le pourcentage grimpe à 30 % dans les pays en développement en Asie, Afrique et

Amérique latine. En Europe, qui est plutôt une plaque tournante du trafic, 4 millions de saisies ont été

réalisés en 2007. Ce phénomène n'est donc pas à sous-estimer d'autant plus que pour les

contrefacteurs, il est moins risqué que d'autres activités criminelles

Y a-t-il plusieurs types de contrefaçons ?

Oui car il s'agit d'un phénomène polymorphe. Dans les pays en développement, ce sont des produits à

bas coût qui sont contrefaits, y compris des médicaments génériques. Chez nous les médicaments

contrefaits seront ceux qui n'ont pas d'autorisation de mise sur le marché. Ce sont aussi les produits

dopants, les produits de confort comme le Viagra, ou ceux de la médecine parallèle.

La France est-elle très exposée ?

La France est moins exposée que d'autres car elle dispose d'un circuit de production et de distribution

(via le monopole des officines) très sécurisé, mais aussi d'un bon système de protection sociale qui

rembourse les médicaments. La contrefaçon s'opère donc principalement sur internet.

Quels sont les risques de la contrefaçon pour la santé ?

En achetant sur internet un médicament, on n'a aucune garantie que le produit soit conforme. Le

médicament peut n'avoir aucun principe actif, ou un principe actif mal dosé ou encore contenir des

produits dangereux pour la santé. Par ailleurs, prendre un médicament sans suivi médical est

dangereux.

Comment lutter contre les faux médicaments ?

D'abord avec un dispositif répressif fort. En France, la contrefaçon de médicaments est plus sévèrement

réprimée que les autres types de contrefaçon. Ensuite il y a un aspect de formation et d'information

des patients qui est important. Ensuite, il y a des dispositifs technologiques de marquage pour

distinguer vrais et faux médicaments. La Suède expérimente ainsi le DataMatrix 2D. Enfin, le

remboursement des médicaments participe de la lutte contre la contrefaçon.

Recueilli par Philippe Rioux

* LEEM : les entreprises du médicament.

Zoom : quels sont les plus falsifiés ?

Les produits amaigrissants. Ils peuvent contenir à l'insu du consommateur un anorexigène d'action

centrale tel la sibutramine mais aussi des diurétiques, des laxatifs, des antidépresseurs… ou des

substances interdites.

Les produits du dysfonctionnement érectile. Le plus connu, le Viagra, est aussi le plus contrefait.

Les Herbals Viagra, produits revendiqués entièrement naturels à base de plantes peuvent contenir en

réalité de puissants vasodilatateurs.

Les produits qui n'ont pas été soumis à l'évaluation des autorités sanitaires. Ce sont ceux qui

contiennent de la DHEA ou de la prégnénolone.
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